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DOMMAGES ! MAHSEILLE        Prisonnier à Liverpool      Mx MinÉTO     La dévastation 
DE GUERRE 

et reconstitution 
en France 

victime 

de la piraterie 
anglaise 

Un reportage 
radiodiffusé 

Un marin dunkerquois 

conte son odyssée 

françaises 
tuées 

par des bombes 
anglaises au Havre 

:   Dunkerque. — Nous voici dans la;qu'égayait un enlant lorsque notre 
laborieuse commune de Coudeker-Ibrave marin fut appelé sous les 

Du t Journal rie in aaïUoHiii» Que-Branche, laquelle forme l'agglo-| drapeaux, en Janvier dernier. On! 
sionVoK » du M NoTemhre    mérMoa la plU8 importante Te la I l'embarqua sur le « Caporal Peu- 
^r^eÀ^VSSSSSul stv^q^ma^ratS'MS ^ ' « P"* chalutier de Bou.o- 
sion française installé a Marseille. Sv   ilmt de ren^r da^^S 
Paul Qilson. s'est rendu dans les f*™/' ™£   une   exfrao^naire 
quartiers bombardés ; il a visité les Xssée Ta assuré la retraitedes 
principaux points de chute et il a ffif,„,    a aS8Urt ls retr8lte de! 

nS'It tn^SST'f.11^ nt Rapatrié d'Angleterre, il pourra 
?Sn? i™,*™ wî 'ïlï^nous Parler de son séjour en Grande- s étaient déroulés quelques heures i nr-.J^.. d.ou ,, no

J
u, a_.,ve _,„. 

La « GAZETTE JE COLOGNE rt'O devront être reconstruits avant,P'us tot- Nous allons vous faire en-jf.„■?»£' de fiers souvenirs 
commente comme suit  Votuvre  Alla lin de 1941. jtendre ce remarquable document et Ipour l'Angleterre avec des réfugiés 
accomplir en France pour la répa-i   ,     dommaees milmés aux rhJV0U^ eonstatere? que si les .avions: I. -fau J„ _,.:„ jde Dunkeroue.  Ces  derniers em- 
ration de» dommages de guerre, ef LJf," il011?™868 -.?„ Sl,?^«. ^ langlals ont lan<* un certain nom-: »* rec" au m*na barquèrent a la Jetée est. Il v avait 
la reconstitution en général :        fflïï ferrées rat; et■ dfruits -   re de .bombes explosives qui onti   Nou8 sommes dans une de ces parmi eux  des fonctionnaires de 

i    L . idoiven teWréïït*f avant «S iuïn^1*  d« degaU  importants   ils cuislnes flamandes où la propreté il'Intendance maritime et leurs fa-j I       Ç..1X.   al„rm*n*« 
Le but : a

d° ,àï»     piXfnc  à'excm ton '£"' "'^«t arrosé Marseile de bom- es, relne Pt maltressc. n s'agit d'uni™'»"*-,Nous avions bientôt à bord.! La   OVMK   aUgmeilte 
ae iu«»ee ^ruc«ui«c. a l exception bps    incendiaires.     TA    nonnlntinn i-**., j.-*.       u, °   * lnnt.rp dp« twtmm» /lo jiiffiMn*a «M I 
des voies dans la zone des opéra- 
tions. 

Une grande œuvre de longue 
haleine à accomplir 

gne-sur-Mer, inscrit sous le N» » A.D. 
— Pour la Presse qui m'envole    p»..,,  •»*  — IM lournaux nari- 

■*6K&J demandons-nous,    -françajtej ont été tuées au cours 
B»™X ^n e^m°US rép0nd Marcelld'un bombardement effectué contre Bamey qui ajoute : ;Le Havre par dc8 avi8leurs angi^; ili.lll , il mu. m,« 

« C était le 3 Juin. A 10 heures! pendant la nuit du 22 au 23 nc- 
du soir, nous devions appareillerIvembre. Les bombe» anglaises ont    Berlin. 26. — En complément au 

'■*" touché exclusivement des objectifs communiqué militaire de ce Jour le 
non-militaires. D. N. B. publie les précisions sui- 
 —  vantes : 

de Souihompton 
influencera grandement 
sur la situation 

de la Grande-Bretagne 

Une reconstruction rapide 
Le Ministre français des Trans- 

ports. BERTHELOT. a donné pour 
la première lois à un représentant 
de la Presse, des indications surj 
l'œuvre à accomplir en France pour 
la reconstitution. 

Le trait le plus saillant est, qu'on 
veut, dans un délai beaucoup plus 
rapide qu'après la guerre mondiale 
1914-18, réparer tous les dommages 
de guerre, bien que dans le domaine 
routier et des moyens de transports 
ils. soient doubles de ceux de la 
dernière guerre. 

On doit considérer que de nom- 
breux dégâts ont été causés par les 
Français eux-mêmes qui voulaient 
enrayer la marche en avant alle- 
mande, par des explosions de rou- 
tes, de ponts, etc.. 

Des quelque 1.100 vonts des voles 
navigables détruits ou endommagés, 
et des 500 ponts de chemins de 1er 
anéantis, une bonne par.ie est à 
porter au compte français. 

La reconstruction a commencé 
dans tout le pays. 

On veut réparer les dommages de 
guerre dans le plus bref délai pos- 
sible. 

C'est ainsi, par exemple, que des 
210 pO)i(s détruits sur la MARNE. 

Le D' Frank a reçu 
le Comte Grandi 

s'élève devant cet inqualifiable at- 
tentat ; elle a fait preuve d'un 
sang-froid et d'un courage remar- 
quables : avec un dévouement au- 
quel il faut rendre hommage, elle 
s'est employée immédiatement à 
éteindre ces bombes, et c'est grâce à 
son esprit d'initiative que des Incen- 
dies n'ont pas dévoré les quartiers 
du Prado et de Longchamp. organes 
de la grande cité phocéenne. Mais 
nous cédons la parole à notre radio- 
reporter : Paul Gilson nous parle 
tout d'abord de la première alerte. 

Ides et âges, une trentaine de fem-i ir dé sa production d avions 
LE TRANSFERT 
DES LORRAINS 
AYANT OPTÉ 

cipal. long de 250 mètres, fut prati- 
quement détruit par des bombes de 
gros calibre. Les autres ateliers de 
l'usine, pour autant qu'ils pulaaent 
être restaurés, ont «té mia hors 

Les attaques contre Southampton d'usage   pour   plusieurs mola  au 
se sont intensifiées progressivement m0in£ 
pour culminer dans la nuit du 23 au ! 
^„IÎTmi'J^f^»r!,nri50mbarde'i   » les bombardements de ces 
Tvd.e lïï*SaL ,„ ^derniers Jours ont étendu la des- 
.il^^^Hr^P^^i^-^uctionaux ports et aux voies de 

Les alertes 

DTm^maVt^™ 
d'être semées sur la route que nous;envisage la construction dune nou- quées aux usines devions établiesiCoventrv et Birmingham: Soutbam- 
devions suivre. Nous avions 99 vel,le "•'"f fiions Importante dans la ville et qui fabriquent no-.$£ qui avec™ 16^ haStoïïts 
chances sur 100 de sombrer. Le! Jusqu'ici, la Suéde ne disposait tamraem les chasseurs du type^ ^25 à 3 mmionTde tèïnes 
« Caporal Peugeot » quitta le che- lue d'une seule usine, les anciens « Spitflre ». d'échanges commerciaux « indus- 
nal, qu'éclairait l'immense incendie a£1'le™ ae cnemins ae 1er oe Lin-    ^ n ^ptembre 1940 une attaque, triels par an. représentait un centre 
des réservoirs d'essence de 8alnt- "g"*.     , _„ ___-. „    „ initiale contre la « Super Marine vital de l'économie britannique, a 
Pol-sur-Mer,   dont   l'embrasement L™ m<"m« temps ie capital par ac- Aviatlon co Ltd ». dont les han- été touchée à mort tant dans son 

n/MTn   1  a    miu/in   ^étendait au delà de la rade del  °™> * la-Sociéé «"«toise davia- gare étalent   sltués   au   ^^ du industrie que dans ses possibilité» 

POUR LA FRANCE Dnk"que        1       ■^z^iM*lS
elâ^^^'^p-i'^^^^^^to,u-> » Nous arrivons a Douvres pariante • 

Vichy, 27. — Dans le but de nuire miracle et nous y débarquons noej 
aux négociations franco-allemande6 Passagers. Il nous faut rejoindreigl     ' .    i1 

Jusqu'à en cours,   des   organes de presse t01'1 de suite Cherbourg, puis Le 

gura la destruction de cet impor- phe influencera largement la sltua- 
tant centre Industriel. tion de la Grande-Bretagne tout 

Le 28 septembre, le hangar prin-entière, étant donné que Southam- 
«   Cette   alerte   dure   , 

23 h. 30. et rien ne trouble plus dè->étrangers ont publié des informa- Havre, 
sormais la sérénité de la ville, le tions et répandu des bruits relatifsj ■ 
calme de la cité qui s'endort, jus- aux   prétendues   déportations   de Interne 1 Liverpool 
qu'au dimanche matin 24 novem- 500.000 Lorrains. ' 
bre.où la seconde a.erte est donnée    Ces brults ne S0M ou.une fal5ifi.    J>£ J ^alnV^r^ifcaS où 

bien a explosions oe bombes, et des ]ite concernant le transfert de Lor- le feu des tanks ei c)e*. nvkrn» Non 
le point du jour au hasard des:raim qui ont opté pour la France.'{-C 22.tcSSi?[avance deVar' rues,   les  passants  comptent   les    „      „     „„;„ .       , ,   iveues necatombes. Lavance des ar- 
points de chute • d'abord celui des En effcl- 50.000 Lorrains seule- mees allemandes est telle qu'il nous 
Chartreux St-Just où l'on compte mellt ont été transférés en zone faut gagner en hâte Plymouth où 
4 morts et plusieurs blessés ■ rue non occupée. Depuis le 21 novem-jnous arrivons après mille et une 
des Hortensias, près d'une cuisine. D1'e- a la suite d'un accord lnter-.difficultés. 

le transfert a été1   "^ÏJ^Z^SLES^L enfin  respirer.  Nous  sommes  en 

M. BERTHELOT 
Ministre des Transports 

(Ph. Archives) 

I file de voitures. Et là. dans le jar- 
!din d'une villa, la profondeur de 
l'entonnoir, les grilles tordues, té- 
moignent de la violence de l'explo- 
sion. Dans la demeure même, le^ 
meubles paraissent avoir été boule- 
versés par une équipe de déména- 
geurs en folie. D'autres bombes sont 
encore tombées : dans un moulin, 
à St-Just, au chemin de Montami- 

la paroi*       FUhrer au : ujet deJ£ ££Z*% ÏÏ^&X^&Tg^SÏÏ^ 
l'unité fondamentale et permanente lubies seront praticables, déjà, dès 151°,,     "        Ben«uct aanï "ne 

• le début de Vannée prochaine. 

on découvre encore le cadavre d'une venu entre les autorités françaises 
victime du bombardement. Le rond- e'  allemandes, le transfert a ete 
point du Prado n'a pas été épar- arrête. tpays  a].^ NoU5 gomme4 sauvés. 
gné : une bombe a l'ait voler toutes    La question des biens des Lor-iHélas ! nous devions déchanter. » 
les vitres d'un garage en éclats, et.rains transférés en zone non occu-j   
des éclats de bombe, traversant depée sera prochainement réglée par 
part en part un car, les touristes ont 'es deux gouvernements. I   (llrs la suit* «n deuxième page) 
achevé leur voyage au bout d'une  

Berlin. 26. — Le Dr Frank a parlé 
hier soir au cours de la réception 
organisée en l'honneur du comte Par conlrei pQ„r )a réparation 
Grandi, ministre italien de la Jus- complète des ponts des voies navi- 
tice. Après avoir salué au nom du gables, on indique comme date li- 
Gouvernement allemand le minis-miW ;tt ,(„ de Tannée 1945, 
ire italien, le Dr Frank a rappelé 

du droit allemand et italien, et a 
exprimé la conviction que la vie Le réseau téléphonique a été éga- 

lement en grande partie endomma-! 
gé par les destructions françaises.; 

Sa réparation coûtera 500 millions 
de francs. Elle demandera plusieurs 
mois. 

Pour le financement des répara-; 

(Lire U suite «n deuxième pus) 

UNE PARTIE DE BRISTOL NE 
FORME PLUS QU'UN BRASIER 

"HI»H «■!«■■■■■■■■««■—■» 

Le communiqué allemand 

« MESSER8CHMITT » TRAVERSANT  LE  CANAL   VERS LANGLETERRK 
(PhSipho». 

WJP 

M. CHIAPPE EN ROUTE 
POUR BEYROUTH 

Le Président du Conseil françaif 
tions, les montants suivants sont et ministre des Affairés Etrangères 
prévus : 4 milliards de Irancs pour LAVAL a reçu lundi après-midi le 
les ponfj et ies routes, 900 militons,nouveau Haut Commissaire pour 
pour les chemins de 1er. et 500 mil-'ia Syrie, Jean CHIAPPE. 
lions pour les voies navigables. ; Le soir. M. CHIAPPE est part 

——-—- 'pour Marseille, pour partir mardi 
(Lin la suite en deuxième page)    par avion pour Beyrouth. 

Le Grand Quartier Général communique : 

commandé   par   le   lieutenant-capitaine 

Berlin, 26. — 
Un   sous-marin   commande   par 

SCHEPKE, a coulé 41.400 tonnes de navires marchands ennemis. 
L'aviation a effectué également, durant la nuit du 25 no- 

vembre, des attaques efficaces sur LONDRES. Des incendies 
et explosions furent constatés, notamment dans ie centre de la 
capitale et sur les deux rives de la Tamise. 

De fortes escadrilles d'avions de combat ont attaqué 
même nu 

Les récentes adhésions 
au Pacte tripartite 

pton assurait en ginns sjailta l'H) ■ 
[provisionnement de la «ynlt ea 
produits importés. 

D'importants convois qui fuyaient 
le port de Londres où Ils étalent 
trop exposés, et dont l'entrée est 
barrée par les mines déchargeaient 
à Southampton d'où leB marchan- 
dises étaient transportées vers la 
capitale par chemin de fer ou par 
route. 

{    (Lira la suite m deuxième pat*) 

NOS ORPHELINS 
DE GUERRE 

Ce qu'on fit pour eux en 1914-1918... 
...et ce qu'on (ait actuellement 

irtes escadrilles d'avions de combat ont attaqué, la    n                                                           1       i I «c   Ff are Unie 
it, des objectifs militaires importants de Bn.sTOL   Uans ces nouveaux accords, la presse *"e* Diai*"unw 

Pendant plusieurs heures elles ont arrosé de bombes du plus               /                                                      .,       , ««amiant   nmi   A'imnnwAr 
gros calibre lee installations portuaires et industrielles, ainsi européenne Constate Mie COOrdinatlOIl de la >erdlelu  Peu  OlSpOSe» 
que des centres de ravitaillement. Partout de nombreux entrepôts           ... .                              , v     *J      fî           "            .'.. 
renfermant  des  matières premières et  les  établissements  les      DOlltlQUë 4J6S   D3V.S    affillPS   PII    VHP   rlp ^ aider IinanCl€rement 
travaillant furent la proie des flammes. Trois usines A gaz furent      "     M                   r"/"   «aassssi»   eu   »uc   uc i»*      1 

i",d.QUv«.,M,ïâ l'iwlement complet de la Grande-Bretagne anéanties, une grande minoterie fut incendiée. Ainsi 
avons pu le constater le lendemain, à l'occasion 
reconnaissance, le coin de BRI8TOL sur Isquel ont porté nos 
attaques était un seul grand brasier. j   J*0™?'..!6: ~ ** PreS« italienne:que et la Slovaquie ne l'a pas ou- 

D'autres attaque, furent dirigée, la uit sur ^M^^^^^^S^T^X WMSS qml 
villes des Midlands et de l'Angleterre méridionale. Il n'y eut preuve nouvelle de la force d'at- garantissent la sécurité de son' 
qu'une faible activité aérienne durant la journée du 25 novembre, traction de l'Axe et le renforce-[avenir et veuille travailler sondai- 
par suite des mauvaises conditions atmosphériques. De petites "™t,„d".bloc des P^P'» anti-bri- rement  avec ces  puissances aux 

l'Angleterre 

tanniques. 

Le Docteur FRANK 
(Ph. France-Presse) 

toire de l'Axe sur l'Angleterre en-' • •••■•■■     l       •••■•••■■■■• 
tramerait le triomphe de la justice | 
sur l'injustice. i   A une époque où l'on se reporte nous avons tenu à renseigner nos 

« Grâce à cette victoire, a coiicluiooiistammenf en arriére pour ivo- lecteurs sur la pérennité de l'eeuvre 
le Dr Frank, le droit pour la pre-muer des souvenirs qui sont en rc-.entreprise depuis l'application de la 
mlère fois dans l'histoire, consti-llatioii avec les événements de ces loi du 27 juillet 1917. Ayant acquis 
tuera une force continentale au ser-'derniers niots, on tourne ses regards,cette certitude, il nous plait de faire 
vice de l'Ordre Nouveau ». ters l'auenir en se demandant si les à présent une mise au point de la 

Dans sa réponse le comte Grandi iiistiiufious nées de la guerre 1914- question et, en premier lieu, l'histo- 
a insisté sur l'importance de l'cen- 191S subsisteront encore et si elles rique de la loi du 27 juillet 1917 
vie de jurisprudence commune duicowdmieront à exercer leur pleine instituant les Pupilles de la Nation. 
Reich et de l'Italie, que la victoirelacffon comme par le passé. 

LA MORT DE 
LORD CRAIGAVON 

Président du Conseil 
de l'Irlande du Nord 

Dublin. 26. — Ainsi qu'il a déjàlàui mêmes privilèges'? 

C'est toujours la jeunesse qui fait 
l'objet de nos plus grandes préoccu- 
ipations et c'est en particulier sur 
'les orphelins que l'on se penche 
\avec plus de sollicitude encore. 
, Aussi nous sommes-nous demandé 
•ce qu'il adviendrait de ces enfants, 
dont certains ont perdu en même 
.temps leur père et leur mère, dans 
la tourmente. Même s'ils doivent 

'.être moins nombreux qu'à la suite 
de la précédente guerre, n'ont-tls 
pas droit au même patronage et 

(Lire la suite en Cinquième page) 

formations d'avions de combat ont bombardé des objectifs avec    L'Allemagne   d'Adolf   Hitler 
succès dans le sud de l'Angleterre. 

Le mouillage de mines dans les ports britanniques et sur 
les routes maritimes a été poursuivi. 

Comme nous l'avons déjà annoncé, dans la soirée du 25 no- 
vembre les canons à longue portée de l'armée et de la marine 
de guerre ont pris un convoi britannique efficacement sous 
leur feu. Ce dernier avait tenté de se frayer un passage dans la 
direction ouest de la Manche. Le convoi fut dispersé. 

Au cours de la nuit passée, l'ennemi a jeté des bombes en 
différents endroits du nord-ouest de l'Allemagne. Ces dernières 
n'ont causé que peu de dégâts dans un village. 

Les pertes totales de l'ennemi pour la journée d'hier ont été 
de deux avions, dont un a été abattu en combat aérien, l'autre 
par la D.C.A, Nous n'avons subi aucune perte. 

(LIRE LE COMMUNIQVt ITALIEN EN DEUXIÈME PAGE). 

rendu la liberté au peuple slova- 

La nomination 
du nouvel 

ambassadeur 
russe à Berlin 

Un reportage aux armées^r^t comme bases solides 
'affirmation des bonnes 
relations existant entre 

'Allemagne et l'U. R. S. S 

quelles est confiée la nouvelle His- 
a toire de l'Europe. 

La nouvelle Europe ne se consu- 
mera plus dans des conflits répé- 
tés, mais se coalisera dans la col- 
laboration sincère et productive. 

Le collaborateur diplomatique de 
l'Agence S t é f a n i commentant 
l'adhésion de la Roumanie, de la 
Hongrie et de la Slovaquie au Pacte 
Tripartite, écrit notamment : 

« Les peuples européens délivrés 
de la tutelle anglaise, se rendent 
compte de plus en plus que c'est 
l'Axe qui décidera du destin du 
continent. C'est pourquoi nous les 
voyons s'orienter progressivement 
vers le Pacte des Trois Puissances, 
dont les signataires ne peuvent 
plus être frustrés de la victoire. La 
caractéristique de ce Pacte est qu'il 
élargit sans cesse le champ de la 
collaboration internationale. Isolant 
l'Angleterre, foyer de troubles, et 
préparant pour la paix future des 

UN COMMENTAIRE BULGARE 

été annoncé. Lord Craigàvon, Prési-i Car il s'agit de véritables privilè- 
dent du Conseil de l'Irlande ûu.ges à l'occasion desquels l'effort per- 
fora, est mort subitement samedi, sonnel accompli par ies enfants in- 
à l'âge de 69 ans. dans son château tervient. Nous voulons parler des 
de Glencraig. Pupilles de la Nation, dont un si 

Lord Craigàvon a tenu avec fer- gfand nombre ont accédé à des pos- 
meté les rênes de la direction poli-''es élenes. ocguls des situations en- 
tique de l'Irlande du Nord depuis! viées. Il ne faudrait pas croire, ce- 
la, fondation de cet Etat sous la.ipcndant. qu'ils les ont atteint, qu'il 
domination anglaise, en 1921. Il al»'offi»se de médecins ou de pharma- 
cie, de tout temps, l'ennemi Juré cieiis, de mapistrafj ou d'ai'ocois, 
de tous les Irlandais nationalistes.Ide professeurs ou d'ingénieurs, de 
L'Angleterre s'est montrée recon-ipeintres ou de sculpteurs, de mu- 
naissante à son égard en l'anoblis-'siciens ou, dans un autre ordre 
sant avant qu'il ne fut nommé I d'Idées, de chefs de maîtrise ou d'ar- 
Président du Conseil. Ifira'ns qualifiés, sans avoir fourni 

Le Gouvernement de de Valeraieui-mémes une large contribution, 
a considéré de tout temps Lord C'est o la fois sans doute leur in- 
Craigàvon comme l'homme dontjteUfpence, leurs dispositions et leurs 
l'influencs avait maintenu Jusqu'à penchants gui les ont dirigés dans 
présent la séparation entre l'Irlande|ces voies, mats c'est leur travailqui 
du Nord et l'EIre. a été couronné de succès et qui a 

En juin 1940. Lord Craigàvon seiéfé consacré par des diplômes, que 
rendit à llmproviste à Londres etlce soit dans l'ordre des professions 
y eut des entretiens prolongés avec libéra/es ou des professions technl- 
ie Gouvernement britannique et, enioues, ou encore des professions ma- 
particulier, avec Churchill. Revenu mueUej exigeant un apprentissage 
dans l'Ulster, Lord Craigàvon ] plus ou moins long. Ce n'est pas 
essaya de fatre pression sur le j non plus sans que leurs familles 
Gouvernement de Dublin afin de aient co?uenfl de véritables sacrlfi- 
créer prétendument une commu-lces, en se privant du salaire ou du 
nauté défensive irlandaise, ce qui i traitement que leurs nfants au- 
voulait dire que les troupes anglai-j raient pu leur apporter après l'âge 
ses pouvaient également occuper!de scolarité obligatoire, ou vers 
l'Irlande du Sud y compris les basesil'âffe de le ou 11 ans, après les em- 
aériennes et navales. Déjà, à cejmens de brevet ou de baccalauréat. 
moment, le Gouvernement de l'EIre! C'est le même avenir que nous rê- Le radio reporter a placé son micro à proximité d'une batterie de l'artillerie de marine allemande 
avait décliné épergiquement les pro- vous pour les jeunes orphelins de BienUtl U coup de canon sera tiré et l'opérateur de T. S. F. donnera les indications sur les rituMatS du tir. 
positions de Loid Craigàvon.    "Ma présente guerre et c'est pourquoi, • -tPh. Slpho). 

Lord LOTHIAN 
(Ph. N.Y.T.). 

New-York, 26. — La déclaration 
que Lord Lothian, ambassadeur de 
Grande-Bretagne, a faite à son re- 
tour de l'Angleterre, et dans la- 
quelle il a fait allusion aux grands 
soucis financière de ce pays, occu- 
pe grandement l'opinion publique 
américaine, du fait que la question 
de crédits à l'Angleterre se trouve 

Sofia, 26 — Dans le Journal 
« Utro », le professeur Genoff, émi- 
nent Jurisconsulte bulgare, émet 
l'avis que l'instauration de l'ordre 

Sofia, 26. — La nomination de nouveau en Europe par les puissan. 
M Dekanosov. commissaire du peu-,ces de l'Axe n'a pas seulement pour 
pie   adjoint   aux  Affaires   Etran-^ but de gagner la guerre, mais aussi 

.gères, en qualité d'ambassadeur deid'assurer à l'Europe et au mondelainsi placée de nouveau à l'avant 
l'U.R.S.S. à Berlin, a fait une forte1 une paix saine et durable P»an. 

I Impression sur l'opinion publique 
bulgare. Les journaux ne commen-i 
tent pas la nouvelle, mais la publient 
en première page. 

Le fait que M. Dekanosov repré- 
sentera l'Union Soviétique à Berlin» 
est considéré en général en Bulgarie 
comme le désir de l'U.R.S.S. d'affer- 
mir les bonnes relations qui existent 
déjà avec la Grande Allemagne. On. 
déclare, en outre, à Sofia, que par1 

la nomination d'un de ses représen- 
tants les plus qualifiés en qualité' 
d'ambassadeur à Berlin. l'Union: 
Soviétique a voulu souligner les rap- 
ports confiants existant avec le; 
Reich. Cette nomination est vive-i 
ment commentée dans les milieux! 
diplomatiques 

RAPPROCHEMENT 
RUSSO-BULGARE 

Le secrétaire général du Commis- 
sariat des Soviets pour les Affaires 
Etrangères SOBOLEV, qui dirige la. 
section soviétique à la conférence 
du Danube, a été reçu lundi, comme 
on l'annonce officiellement à Sofia, 
par le Roi de Bulgarie et par le 
Président du Conseil FILOl 

(Lin II suite en deuiieme page)   i    (Lire la suite en deuxième pas» 

LA SITUATION 
AGRICOLE 

DE LA FRANCE 
UN  SÉRIEUX AVERTISSEMENT 

DU MINISTRE DE L'AGRICULTURE 
Vichy, 26. 

noncees  M.  Caziot   à  l'assemblée 
générale de l'Union des syndicats 
agricoles du Sud-Est sont mieux 
qu'un discours. Elles constituent un 

Ces visites ont soulevé un intérêt acte, acte de foi dans la paysan- 
général   dans   l'opinion   publique .nerie française. Le minitre-secrétai- 
bulgare. ire d'Etat à l'Agriculture ne s'est (LIRE LA tUITI 

Les paroles qu'a pro-i pas contenté en effet de faire le 
' point de la situation agricole du 

pays. Il a dit tout ce qu'il attendait 
des agriculteurs français et la f 
que le pays et ses chefs avalent i 
eux. 


